
SE DÉFENDRE SANS SE DETRUIRE 

L’apport de la défense civile non-violente à la défense globale. 
Colloque international, 27-28 novembre 2026 à Strasbourg 

 
Le Mouvement pour une Alternative Non-violente (MAN), l’Institut pour la Paix (IPP), l’Institut de recherche 

sur la Résolution Non-violente des Conflits (IRNC), l’International Center on Nonviolent Conflict (ICNC, USA), et 
l’Organization for Nonviolent Movements (ONM) organisent un colloque les 27 et 28 novembre 2026 pour échanger 
des expériences et réflexions sur la défense civile non-violente. 
 

Dans un monde incertain, bouleversé et en péril, nous pensons nécessaire et urgent d’actualiser les travaux 
et connaissances sur la défense civile non-violente, ainsi que de faire émerger des propositions innovantes et 
disruptives en matière de défense.  
 

Les civils peuvent-ils contribuer à la défense de la démocratie ? Depuis l’invasion à grande échelle de 
l’Ukraine, ces questions se posent et interrogent le choix de stratégies exclusivement militaires. Conscients de leurs 
limites, certains gouvernements mobilisent la notion de ‘défense globale’ (en anglais whole-of-society defense ou 
comprehensive defense), concept militaire qui préconise une mobilisation de l’ensemble de la population en soutien 
de la défense nationale.  Mais peu de ses promoteurs militaires, stratèges et politiques connaissent bien les logiques 
et stratégies civiles, ainsi que leur pertinence pour une résilience sociétale face aux menaces complexes auxquelles 
font face nos démocraties.  

 
On observe pourtant l’émergence de nombreuses initiatives civiles en matière de résistance civile et de 

défense : expériences en Ukraine, programmes scolaires en Lettonie et dans d’autres pays menacés, colloques, 
déclarations, articles et publications récentes sur ces thèmes, rencontres internationales, mais aussi dialogues et 
partages de bonnes pratiques entre responsables politiques et de défense de différents pays.  
 
 

Objectifs du colloque 

 

Ce colloque s’inscrit dans la continuité de ces mouvements et échanges. Ses initiateurs veulent réunir sur ces 
thèmes un large éventail de chercheurs et chercheuses, des parlementaires, des syndicalistes, des militaires, des 
acteurs économiques de la défense et de la cybernétique, des responsables d’organisations gouvernementales et 
non-gouvernementale et, bien-sûr, des militants et militantes non-violent·es. Seront invités des participants 
provenant notamment des démocraties menacées en Europe, ainsi que d’Allemagne, de Grande-Bretagne, du 
Danemark, des pays baltes, de Catalogne, de Suisse, sans se limiter à l’Europe. Ensemble, nous souhaitons explorer et 
exposer l’intérêt, la faisabilité et les limites des options civiles et non-violentes en matière de défense. 
 

Thématiques centrales du colloque 

 

De nombreuses thématiques et postures seront croisées lors des deux jours de colloque autour de deux 
questions centrales : les rôles civils en temps de conflit et l’idée de dissuasion civile. 

Depuis des décennies, la priorité donnée en France à la dissuasion nucléaire et aux systèmes d’armes 
toujours plus sophistiqués a déresponsabilisé les citoyen-ne-s au sujet de la défense. Outre que cette posture n’est 
pas partagée dans le reste de l’Europe, il semble logique que la population ait un rôle essentiel à jouer dans la 
défense de la démocratie, qui ne se résume pas à celle du territoire. Ainsi, au lieu de militariser les civils, il importe 
de penser la responsabilisation, l’éducation et les mobilisations civil-e-s, avec une attention particulière portée aux 
femmes, aux jeunes, aux retraités, et aux employés, peu ou pas engagés dans des forces armées.  

La question de la dissuasion sociale est également centrale : elle consiste, entre autres, à former les acteurs 
non-militaires de la population aux tactiques et à la théorie de la résistance non-violente (non-coopération, grèves, 



boycotts, …), et à mettre en œuvre ces stratégies en amont des crises. Ces approches ambitionnent de rendre la 
société "insaisissable" par un agresseur, inexploitable économiquement, ingouvernable politiquement, 
"insoumettable" culturellement. Un tel dispositif de défense doit être suffisamment robuste pour avoir un effet 
dissuasif envers tout agresseur ou dictateur potentiel. Discuter et évaluer cette "dissuasion civile" est un objectif 
central du colloque.  
 

Thèmes proposés 

 

l POURQUOI ? : Quelles sont les limites des approches traditionnelles de la défense et plus largement de la 
sécurité ? Pourquoi nos armées et nos gouvernements sont-ils à la recherche des "solutions de demain" ? 
Pourquoi étudier les apports de la stratégie non-violente à la défense et à la sécurité à l'heure actuelle ? 
 

l LOGIQUE DE LA DÉFENSE CIVILE NON-VIOLENTE : Dynamique des rapports de force dans des conflits 
asymétriques, résistances civiles et stratégies non-violentes de défense, rôle des sociétés civiles et notion 
d’”esprit de défense" 

 
l QUI ET AVEC QUELS IMPACTS ? : Expérimentations historiques, conditions de mise en place, focus sur les 

jeunes et les femmes mobilisé-e-s pour la défense 
 

l MISE EN ŒUVRE : regards croisés entre politiques, militaires et société civile : 
• Vers une reconnaissance et un soutien à la défense civile non-violente 
• Comment intégrer la défense non-violente dans l'éducation et auprès des jeunes en général ?  
• Coordination européenne, et internationale, échanges de bonnes pratiques 
• Etc. 

 
 Dates, lieu et modalités 

 

Le colloque se déroulera en présentiel les 27 et 28 novembre 2026 à Strasbourg (France) au Centre Culturel St 
Thomas. Une captation vidéo des débats est prévue ainsi que l’éditions des actes. Une traduction simultanée sera 
assurée, au minimum en anglais. 
Le colloque pourra être préparé par des réunions multilingues en ligne dans un souci d’échanger réflexions et 
propositions avec d’autres partenaires.  
 

Appel à contribution 

 

Nous lançons un appel à propositions de contributions. Nous demandons un argumentaire de maximum 3000 
signes (espaces inclus), accompagné d’une courte biographie et de l’affiliation (organisme, association...). 
 
La réception des propositions se clôturera le 31 janvier 2026, pour un retour du comité de sélection d’ici au 31 mars 
2026. Le comité de sélection se réserve le droit de retenir ou non les contributions.  
Le Comité d’organisation du colloque souhaite prendre en charge financièrement tout ou partie des frais de 
déplacement et de séjours des intervenants, mais n’est pas encore en mesure de s’y engager fermement. 
 
 

Contacts : Maeva Rougé - man@nonviolence.fr– (33) 6 18 91 78 47  
Mouvement pour une Alternative Non-violente – 187 montée de Choulans – 69005 LYON 
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